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BILLET DU PRESIDENT 

Chers membres, chers amis, 

Pernett.ez moi de vous pr~senter mes voeux de bohneur et 
de joie pour 1975. Je ne peux dissocier ces voeux per­
sonnels de ceux que je formule pour notre association et 
pour la survie de notre tramway ! En effet, 1 1 2.venir est 
hélas sombre, car la CGTE poursuiv-ant sa politique dtu.­
sure , n'a pas voulu accepter les diverses solution9 de 
parcage proposées. Ainsi le convoi :t-.i.storique devrait 
quitter le réseau eu être démoli •• o 

Je ~10us affirme cependant que je ferai t out pour éviter 
la démolition, et vous pouvez compter aussi sur le 
comité pour examiner toutes les solui::Lons a.fin d 1 éviter 
ce massacre inconsidéré. Hous a llons engager d'3S pou.r­
~·lers avec le C0:nseil d 'Etatr et je vous inf1Jnne::.~ai 3r,. 

te~ps u~ile des résultats obtenus. Je regrette ~roèr0reent 
que la CGTE n'ait pas voulu s'arranger avec nous; ceci 
est poux· tout le comité une profonde déceptior.:.. MaJ.s r,e 
nous avouons pas battus, et dans la voie que nous avons 
choisie, ce sera en fin de compte l'Etat qui j12po::;~ra la 
solution qui lui paraîtra la meill eure. La CGTE, il faut 
le rappeler, n'existerait pas sans le soutien des contri­
buables qui rend possible le comblement des déficits e t 
l'achat de matériel. C'est pourquoi , si le Conseil d 'Etat 
est séduit par notre but de conserva tion d'une ran:e d8 
tramway historique à Genève~ l es choses devraient s 1 ar~ 
'ranger. L'exemple de la barque du Léman "Neptune 11 est là 
pour nous encourager; ce bateau a é·l;é res t auré .:r.vec la 
participation de fonds provenant du budget de l'Etat pour 
la r estauration des bâiiments historiques. Sans aller 
ju.sque là, je suis d'avis que la CGTE, si le convoi peut 
r ester sur le réseau, pourrait aussi l'entr etenir et le 
restaurer; les membres de not~e association ont, il est 
vrai, beaucoup· de boïlne volonté, mais ils ne disposent 
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pas des ins tallations adéquates pour les gros travaux. 
Dans d'autres villes suisses, les compagnies de trans­
ports, non contentes d'offrir un abri aux tramways des 
musées roulants, les restaurent et les entretiennent 
avec le plus grand soin. Genève sera-t'elle l'exception ? 
Non, et notre lutte ira jusqu'au bout, avec votre appui 
si précieux. Je vous engage à faire conna!tre l'AGMT 
autour de vous, à recruter des membres afin que nous 
soyions encore plus fort à l'avenir, pour développer 
nos actions et garder à Genève ce témoin d'une époque 
qui a été marquée par le grand réseau ferré urbain de la 
CGTE qui comprenait 15 lignes sillonnant tout le canton~ 

En vous réitérant mes voeux, je formule l'espoir d'une 
solutio~ ~our notre tramway et vous adresse mes plus 
chaleureuses salutations. 

Le Président ~ 

Stéphane GOLAY 

"**** 



PROPOS LIMINAIRES 

Voici avec quelque retard le second et dernier Bulletin 
de l'année 1974 . Nous continuons dans la voie que nous 

·nous solllICes tracée avec le Bulletin de septew.bre~ nous 
l'avons enrichi de quelques croq11is et photos afin de le 
rendre plus attrayante Nous n'envisageons cependant pas 
la paruti on d'un organe de -luxe, sur papier glacé et 
:ri che en photos; nous v-oulons en rester au trait d'union 
ent.ce les ami s des tram11ays de Genève 9 et désirons leur 
_apporter G.es éléments historiques et d'actualité, et les 
:informer àe 1 'activité et des problèmes cle 1 1 AGMT e 

Le rédacteur espère toujours recevoir la collaboration 
de 1 'un ou 1 1 autre de nos membres 1 sous la forme d 1 1.m 

papier à publier dans un prochain numéro. Déjà certains 
jouent le jeu du "Questiormez, on vous répond.ra ! 11

, qui 
continue d ' ailleurs;· nous espérons que des stylos sont 
déjà en action pour nous rapporter des souvenirs d.e 
jeunesse du réseau genevois, ou l:histoire de l'une ou 
l'autre des nombreuses faces des transports urbains à 
Genève, ou ailleurs • • • 

ER 
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LES VEHICULES CGïE 

AU COURS DU SIECLE .... 

Dans notre précédent Bulletin nous vous présentions, 
sous la plume de notre archiviste Roland Kallamann, 
les deux véhicules préservés par l'AGMï. Nous vous 
proposons aujourd'hui de continuer cette rétro­
spective, et de découvrir au cours des Bulletins à 
venir les divers véhicules ferroviaires acquis par 
la CGTE au cours de c e siècle. 

Nous avions vu que la mise à l'écartement métrique 
du réseau T5 et l' électrification des lignes VE 
allaient contraindre la nouvelle CGïE à acquérir 
près de 100 motrices en deux ans. Comme il f allait 
disposer le plus rapidement possible des 45 motrices 
à cieux essieux et des 50 è quatre essieux~ la 
Co mpagnie s'était vue contrainte de c ommande r ces 
véhicules auprès de plusieurs maisons. jusqu'en 
19209 52 nou veaux vé hicules-moteurs vinrent e ncore 
compléter le parc, puis tout élan de renouvellament 
f ut stoppé j usqu'à l'acquisition des motrices nor­
malisées en 1950. 

Le besoin en remorques était moindre, car on put 
continuer d'utiliser le matériel des ïS et ce la 
VEo Entrg 1904 et 1906, une première série de 10 
remorques à 4 e ssieux e ntre en service, e t une 
seconde série de 10 remorques suit en 1920. Enfin 
10 r emorques à deux essieux commanc èrent à circule~ 
en 1908. 

La livrée des véhicules était jaune à l'origine; le 
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numéro de la voi t ure et le nom de la compagnie 
formaient une ellipse. En 1905 le j aune, qui avait 
été vraissemblablement r epris des TS, laissa place 
au vert : un vert c l a i r pour le haut du véhicule, 
et un vert-olive pour la partie inférieure de la 
caisse. Un rése au de filets décor ait le t out. 
L'ellipse se mua en un monogramme CGTE o~ les 
quatre l ettre s ' en t relassaient. Les véhicules res­
t èrent ainsi peints jusqu'en 1940, toutefois les 
filets furent. simplif i és et le monogramme. dé l a issé. 
Les véhicu l es eurent désormais droit à un vert foncé 
légèrem~r.t olive pour le bas, et ~ un ivoire pour 
le haut. Ur. nouveau sigle plus simple fut créé : 
l e C qui entour ait l es trois autres lettres. Le 
temps passant, une nouvelle livrée étai t souhaitable; 
en 1957 , apxès plusieurs essais, c 'est un rouge 
vermillon et un ivoire qui remportèrent t aus les 
suffrages. Les nouveaux vêhicules "coq de roche" 
fure nt bien accueillis, ils devenaient ainsi plus 
visibles dans la circulation croissante. Par la 
même occ as i on, la compagnie apposait un nouveau 
sigle sur ces véhicules, très simple mais d' un 
graphisme moderne. 

Plusieurs essais ds coloris furent tentés : en 1931 
la cantine Xe 2/2 611 f ut peinte en bleu e t blanc, 
de même que l es autobus de 1938 à 1950. La Be 4/4 
704 reçut une livrée rouge foncé et gris lors de s 
essais pour le futur "coq de roche•, mais c es cou­
leurs élégantes sur le dessin s e r évélèrent t ristœs 
e t ines thétiques sur le véhicule. 

L 'attelage automstique +GF+ fu t introduit pour le 
matériel nor malisé, mais les autres véhic ules con­
ser vèren t l'attelage. cent~al manuel hérité des 
compagnies précédentes. 

Le pantographe détrona le trolley en 1950 lors de 
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1 . 
l'arrivée du nouveau matériel. Déjà vers 1930 on 
avait re~placé la roulette de la perche p a r un 
frotteur afin de diminuer les parasites radio ­
p honiques. Des considé rations p écuniair es avaient 
emp@ché l' introduction du pantographe à ce mornent­

l à. 

Les phares des automotrices f urent modifiés à plu~ 
sieurs reprises; à l'origine, en 1902, un phare 
placé au bas de la paro i frontale suffisait~ En 
1908, il fut remplacé par deux a utres sur le toit; 
le trafic au t omo bile ayant augmenté dsr.s de large s 
proportions, on réintroduisit en 1934 une t rois ième 

lanterne de couleu r orange , qui s e r vait p lus à 

signaler le véhicule qu'à éclairer la voie. Durent · 
la seconde guerre mondiale, les phares furent muni s 
de lamelles dirigean t la lumi ère vers le sol , ~n 

raisa~ de l;ob3cursissement obligatoire. 

Pour les lignes urbaines~ des voitures à deu x ess ieux 
sont l es mi eux adaptées; c'était du moins l'opinion 
des spécialistes en 1900, et c'es t pouquoi la CGTE 
commanda trois séries de ces automotrices~ 

Motrice s Ce 2/2 l à 25 

Ces vo itures furent mi ses en service en 1901 ~ l ea 
plateformes étai~nt entièr ement ouvertes et l a 
c aisse était du t ype courant à l' époqt1e; a ve c len­
te r neaux. La partie mé c an i que fut construi t e ~ar l a 
fa brique Herbrand à Col ogne et l'Algemeine Elsktri­
zitâtsgesells chaft (AEG) fournit l a partie élec­
trique . 

Ces voitures eurent de très nombre ux défau t sc tan t 
d'ordre mécanique qu 1 électrique, à s a voir les ~o­
teurs, les résistanc es de dé marrage, les câbles , le 
frein à ma i n, l a c a i sse . Au cours des ans , il fut 
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Motrice Ce 2/2 24, caisse d 'origine après vitrage en 1911 (Coll SCHETTY) 

Motrice Ce 2/2 20, état après reconstruction de la caisse (Photo C. SCHNABEL) 
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possible de remédier à ces inconvénients. On perfec­
tionna aussi les voitures : en 1909 elles reçurent, de 
même que tous les autres motrices du parc, un chasse­
corps automatique; la CGTE fut l'une des premières 
compagnies à introduire ce perfectionI1ement en Suisse . 
C'est en 1911 que furent vitrées les plateformes, qui 
restèrent toutefois sans portes ~ 

Entre 1927 et 1930 la CGTE reconstruisit entièrement 
la caisse sur le même chassis encore en bon état; las 
plateformes furent fermées par des portes coulissantes. 
Diverses améliorations furent aportées à cette occasion 
éclairage électrique en remplacement du pétrole, rem­
placement de l'équipement électrique d'origine pa:r un 
équipement Westinghouse prélevé sur des gutomotrices 
de la série 26--45, démolies en partie, chauffage par 
récupération de la chaleur émise par les résistances~ 
Commes les moteurs Westinghouse T 46 &taient aussi 
sujets à de fréquentes pannes, la CG'.L'.8 les remplaça 
déjà dès 1936 par des moteurs AEG KB 300 (provenant 
de la série 50-54 et 60-69) sur quinze des vingt-
qua tre voitures. 

Sign.a.lonB que la Ce 2/2 6, qui fur le prototype de 
transformation, et qui n'a pas reçu toutes les amélio­
rations, fut modifiée en véhicule- cantine Xe 2/2 611~ 
Nous en parl erons plus loin. En 1952, les automotrices 
2 j 5, 10, 20, 23 fUTent déclassées en Xe 2/2 et re-· 
çurent les numéros 609v•~ 687'', 6881

; 69l"et 692r1,, 

Affectation normal e : 
l901- - 1g50 -Ü-~e-1 (dès 1920, service de renfor t) 

1901 - 1946 ligne 3 
1901 - 1950 ligne 4 
1901 - 1950 ligne 5 
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Motrice Ce 2/2 26, état d'origine à la mise en service (Coll SCHETTY) 

............... 

Motrice Ce 2/ 2 37 après vitrage des plateformes et mutation au Service des Travaux 
(Coll SCHETTY) 
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Démolition : - - ----
1950 611 
1951 1, 3, 4, 6 à. 9, 11 à 19, 21, 22, 24 
1956 687' 1 , 692 Il 

1958 609' ', 691 1
' 

1959 688' 1 

Motrices Ce 2/2 26 à 45 ("Danseuses .. ) 

Cette série fut livrée en 1900 et 1901 et construite 
par SIG pour la partie mécanique, et Westinghouse 
pour la partie électrique . Elle se distingue de la 
précédente par l e fait qu'elle ne possède que cinq 
fenêtres au l i eu de six. L'empattement de 1!8 mètres 
seulement et une suspension double donnèr ent le sur­
nom de "danseuses" à ces voiturest car l orsqu'elles 
circulaient sur une voie i mparfaite, elles comma.Ylçaient 
à oscillér désagréablement. Ces défauts les réduisirent 
peu à peu, dès la livraison du nouveau matériel en 
1920, au service de la réserve. En 1934, quatre furnnt 
reconstruites paur le service de la voie et numérotées 
Xe 2/2 683 à 686 (ex-numér os 37, 38 , 39r 43). La. 
Ce 2/2 42 fur modifiée en voiture-publicité vers 1930. 
Les Ce 2/2 26, 33, 44 et 45 furent désignées dès 1930 
en Xe 2/2 681', 682', 687 ' , 688'. 

Q.t,il1,_S§.. tJ:_o_g_ : 
Exclusivement sur les lignes urbaines, surtout les 
lignes 3 et 4 • 

.Qém.oJ,_i ti.Q.n_ : 
1930 27 à 32, 34 à 36~ 41 
1931 40 
1950 42, 682j 
1952 687', 688' 
1957 681 t 

(à suivre.) 
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OUESTIONMCZ~ 

ON VOUS RCPOMDRA ! 

Nous vous avions proposé cette rubrique dans notre 
dernier Bulletin; les premières questions ne se sont 

· pas faites attenâre, et nos "spécialistes" se .sont 
mis à l'ouvrage. 

·Nous restons à votre disposition pour toutes questions 
sur les transports urbains de Genève, et tenterons de 
satisfaire votre curiosité. Une simple lettre à. 

. l'adresse de notre Président, ou du Secréta.ire, 
suffit. 

ün de nos membres, Honsieu.r J.Do DUPRAZ, a joué le 
jeu en nous envoyant plusieurs questions bien pré­
cises sur le matériel roulant de la CGTE et de ses 
précurseurs. Notre archiviste répond aujourd'hui à 
cinq questions, et continuera dans un numéro ulté­
rieur. 

Question : Qu ' est devenue la motrice CG'rE no 25 ? 
La 6' étant devenue voi tu.re-cantine en 
1931, la 25 aurait-elle repris le 
no 6' ' pour "boucher le trou1

' ? 

Réponse : Dans les années 1927 à 1930, la CGTE re­
constr1risi t enti èrement la caisse sur l e châssis des 
automotrices Ce 2/2 1 1 à 25'. Le numéro 6 n'ayant pas 
subi. toutes les modiîications (c'était un prototype) , 
il devint automotrice-cantine Xe 2/2 611, et Ïut 
démoli en 1950a Nous n'avons aucune preuve que la 
25' fut renumérotée en 6 11

; il n'est pas exclu que 
lors de la transforma. tion le numéro ancien ne fu.t 
pas repris$ 

1 
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Question Même question pour la motrice no 106 qui 
ne figurait déjà plus à l'inventaire 

Réponse 

CGTE de 1931 (BulletL"l CG'rE no 3). S 1agis­
sait-il d'une "grande cent" ? A ce propos, 
en quel l e année l es motrices 102 et 104 
ont-elles été démolies ? 

La motrice Ce 2/2 106 est une machine 
d 'origine américaine que la CGTE prit à l'essai et 
acquit quatre années plus tard. Ce véhicule ressem~· 
blait extérieurement aux Ce 2/2 1-25 lors de leur 
livraison. Comme la 106 ne donnait pas satisfaction, 
elle fut t ransformée en remorque C2i 251 1 ' en 1921. 
Elle s 'avéra trop lcurde et fut démolie en 1941. 
Les motxices 102 et 104 ont été démolies en 1952; 
elles furent les deux dernièr es représentantes de la 
séri e des "grandes cents". 

Question Savez-vous si des motrices de la sé~ie 
122 à 131 ont circulé sur le réseau àe 
Cannes après l'incendie qui ravagea en 
mars 1924 le dépôt des tramways de cette 
ville (sources Jean Robert et Jean 
..1-'.rr:!.vetz;) ? 

Réponse Il est exact que des véhicules genevois 
ont circulé à CP"l'lnes è.urant un an environ~ mais :1.l 

s'agissait de 11 peti·tes cents" de la série 107-121. 
En effet le rése&u de Ca.ru:ies· se trouvait da.11S une 
triste situation à l'aube du 23 mars 1924 ~ 25 motrices 
sur 31 et 12 remorques sur 16 étai ent r estées dan.~ l es 
flammese PlusieUJ.-s réseaux vinrent au secours de l 'en­
treprise méditerranéenne : Nice avec 10 motrices, 
Melun avec 4 motrices, ~ontainebJ.ea.u avec des remorques, 
G9nève et Boulogne avec des motrices, et Pau avec des 
balladeuses (sources "Histoire des Transnorts da.l'lS l es 
villes de France" de ,J. Robert) ~ 
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Question : A quelle date les tracteurs no 153 à 155 
ont-ils passé au service voyageurs ? 

Ré~nse : En 1932, trois tracteurs (les nos 153 à 
15~ furent modifiés, afin de les r endre plus attrayant 
pour les voyageurs qui, auparavant, avaient plus 
l'impression de se trouver dans un wagon à marchandises 
que dans une voi ture à voyageurs ! 

Question : Connaît-on l'histoire exacte et l e nombre 
des automotrices CGTE ex-St Eti enne, et 
ex-Nancy, et des six remorques ex-St Etienne ? 
Selon Jean Robert, ce sont six motrices qui 
auraient été achetées pa.:r la CGTE en 1933 , 
numérotées 166 à 171. On sait que l a 166 
a été démolie le 6a4.37 et la 167 le 7.6.56; 
mais les autres ? Selon d'autres sources 
(Mo DELAPR.AZ ) , il n'y aurait eu qLle 
quatre motrices St Etienne (nos 166 à 169) . 

Réponse : Nous avions déjà été étonné à la lecture 
du no 104 de la r evue "Chemins de fer Régionaux et 
Urbains" de l a FACS , l or sque Jean Robert, dans ur.1 
excellent article sur les transferts de tramways en 
France, s i gnalait que St Etienne avait r éussi vers 
1925 à vendre à Genève six motrices ex-Nancyo Nous 
avions en effet toujours entendu parle:r de deux mo­
trices, acquises par la CGTE en 19%~, et qui r eçurent 
les n-;.uuéros 166 et 167; tous l es ùocuments ne men­
tiOïm"mt que ces deux véhicules. Nous avons été heu­
reux de co:::is-:ater que dar,3 son dernier ouvrage~ 
"Histoire des Transports clans les Villes de France" 
( 1974), Je.an Robert rcc:if:Le le tir et ne parle plus 
que de deux véhicules ayant passé de St Etienne à 
Genève. Six exemrlaires de ces lourdes motrices à 
bogies et plate-forEe centrale sont co;mna.ndés à 
Lorraine~Die tri ch par la Compagnie des Tra11ways Sub­
urbains de Nancy9 et ~is en servi ce en 1910. A la 
suite d'une modernisation, ces véhicules, à voie nor-
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male, sont vendus vers 1924 au réseau de St Etienne 
qui les adapte à la voie métrique. Ces six véhicules 
ne rouleront pratiquer:i.ent jamais, et les CFVE arrive­
ront à en vendre deux exemplaires à la CGTE en 1932. 
Les quatre autres véhicules furent vraissemblablement 
ferraillés, mais ne quittèrent en aucun cas St Etienne 
pour Genève. Les 166 et 167 avaient une caisse en bois 
recouverte de lattes vernies en rouge foncé; après 
avoir reçu les indispensables adaptations à la Jonction, 
ces deux véhicules furent mis en service sur la ligne 
15 (Quai de la Poste/Chancy). Ces automotrices n°étaient 
pas adaptées au réseau genevois et la CGTE le3 retira 
dès 1938 du service, nonobstant le manque aigu de 
véhicules-moteurs. 
Les six remorques de St Etienne furent constr~ites en 
1910 chez Lorraine-Dietrich et arrivèrent en 1933 à 
Genève, où elles prirent les nos 211 11 à 216 11

• I..a 
série est démolie en 1956. 

(à suivre) 

*•l-***~** 
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VISITE AU TMZ 

Lors de sa fondation, l'AGMT n'inovait rien; en 
effet depuis plusieurs années Zurich avait le pri­
vilège, non seulement de bénéficier d 'un réseau 
ferré urbain pa.rticulièrement dense, desservi par 
un matériel roulant moderne, mais encore de compter 
une association d'amateurs de l'histoire des trans­
ports urbains de leur ci té, le Tram 1'1useum Zuricho 

Plusieurs membres AGNT savaient, pour l'avoir lu, 
ou entendu de la bouche d'amateurs revenant des 
bords de la Limmat, que ce TrlIZ effectuait du tout 
bon travail, grâce au dévouement de ses membres 7 

mais surtout grâce à la bienveillance et à la col­
laboration des VBZ. 

Il fallait donc voir ceci sur place, et à la suite 
d'un échange de correspondance entre l es deux as­
sociations, le Tr•lZ nous avisait qu 1 il accueillerait 
volontiers 1 1 AG:r-'iT lors de sa journée "Portes ou­
vertes" d.u dimanche 26 août 1974c 

:Malheureusement la période des vacances, et aussi le . 
fait que nous ayons été informés r elativement tard de 
la dat.e de cette manifestation, n'ont pas permis à 
notre circulaire d'attirer de nombreux membres. 

Dimanche 26 août, huit membres A.GMT se r etr cuvent à 
Cornavin pour le train de 0650 heures; quatre "vau­
dois" viennent à Lau.sanr.i.€ étoffer nos ra..'"lf:,-So 

A l'arrivée à Zurich, l e tram 3 nous mène rapidement 
au dépê)t de Kal.kbreite, ancien bâtiment délaissé par 
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le matériel moderne au profit du grand dépôt voisin 
de Wiedikon. 

Un impressionnant alignement de Be 2/2 et de chasse­
neige nous accueille; 1 1 état irréprochable de ce ma­
tériel de service i nci te nos photographes aux pre­
mières prises de vues. Le détachement AGMT est tout 
de su..i. te salué en français par un sympathique repré­
sentant du TI'i.Z qui nous présente les véhicules ex­
posés sur les voies extérieures du dépôt, _puis à l'in­
térieur de celui-ci. 

Dans le dépôt, cotoyant l es véhicules de service des 
VBZ et le "lllarli-Tram" attendant avec patience le 
mois de décembre, une ·plate-forme cent~ale en plein 
travail de restauration est remisée. L1 état de ce 
véhicule et des parties démontées témoigne du sérieux 
apporté à ces travaux par le TMZ et les VBZ; l' an 
prochain, c'est un véhicule quasi-neuf qui reprenùra l~ 
r ail à 1 1 occasion des sorties du 'E·iZ . 

A notre sortie du dépôtr nous assistons à l'arrivée 
de la composition Be 2/2 176 + B2 626, portant les 
indicateurs de la ligne 5; de ces deux véhicules sort 
tout un groupe de voyageurs enthousiastesG En effet 
l e TlfiZ, à l'occasion de cette journée "'Portes ouvertes11 

ne s'est pas contenté d'un "show" s ur les nombreuses 
voie.3 du dépôt, mais offre également à ses visiteurs 
la possibilité de tester ces véhicules en s ervice 
entre KaTu:breite et le t e rminus de la ligne 3r 
Albisrieden. Ainsi CÎlB.Clli!. a l a possibilité, selon ses 
goûb, ri'é:':fectuer un voyage lui permettant àe ::retrou·~ 
ver le ta.nguag~ du mat4riel à deux essieu..x~ ou de se 
placer "en ligne", aux endroi -~s "stratégiques" pour 
fixer le convoi sur sa pellicule~ 

Après avoir examiné de près les véhicules présentés, 
tous en état de marche 



Une composition historique du TMZ au terminus d' A lbisrieden (Photo E. RAH M) 
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Rencontre du convoi AGMT avec un autorail SNCF le 17.11.74 (Photo E. RAHM) 



Be 2/2 93, avec ind.ica.tev.xs ligne 11 

Be 2/2 2, avec indicateurs ligne 14 

Be 2/2 102 + B2 455, avec indicateurs 
ligne 3 

Be 2/2 176 + B2 626 9 avec indicate1.rrs 
ligne 5 
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nous ne pou-vons que r éitérer notre émerveil lem3nt en 
pensant au travail fourni polli.~ remettre cette !!flotte" 
dans un état pareil ! 

Mais nos hôtes n 'ont pas fini de nous étonner, puisque 
l'on nous deII12.nde de choisir la composition avec 
l aquelle on désire se rendre à Albisriden ! Revenu de 
notre surprise, le choj.x se por te sur l a Be 2/2 102 
et la remorque B2 455, équipées des plaques de la 
ligne 3, sur l aquelle on allait d 'ailleurs circuler, 
ce qui permettra de jolies pr ises d.e vues aux croi­
sements des convois réguliers; d ' autre part~ certains 
se souviennent que l a remorque prov-ient du réseau de 
Schaffhouse, bien que d'un modèle i dentique à celles 
qui ont circul é à Zurich. 

La montée vers Albisrieden n'offre aucu_~ proo~ome h 
notre vaillant convoi; un arrêt de quelques minutes 
au terminus, caché dans l es jardinets, permet cle trou­
ver encore quelques angles i nédi ts. Au r etour à 
Kalkbreite, nous avons encore l a surprise, alors qüe 
certains faisaient l eurs emplettes à.e brochures et 
cartes postales au stand TNZ, d'assister à l'arrivée 
du tram en or ("De goldi g Schüttelbacher11

) de la ligne 
6 qui revenait au dépôt après une course spéciale; ce 
véhicule 11folklorique 11 n ' a rien à voir avec le TMZ, 
il est lcué par l es YBZ à. des groupes qui en Îont la 
demande. 



~ 
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Les douze coups de midi ont déjà r etenti depuis un 
bout de temps, et notre groupa se déplace, par le 
rail toujours, en direction de la Bahnhofstra.sse 
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pour y prendre un l éger r epas et retrouver des forces 
pour l'après-midi. 

Nous avions en effet programmé la visite d'u.~ trans­
port urbain moderne, le nouveau chemin de fer à cré­
maillère du Dol der qui a remplacé en automne 1973 
l' ancien funiculaire, ouvert en 1895 et fer.né en 1972; 
à l'occasion de cette reconstruction, la ligne a été 
prolongée de l 'Hôtel Waldhaus (km 0,8) au Dolder 
(km 1,3). 

Après une "marche d'approche" jusqu' a~ Rëmerhof avec 
le tram 3, chacun~ après avoir glissé 80 centimes 
dans un automate (eh oui, même m1 che:œi."'1 de f er è. 
crémaillère peut être contaminé par l'autor::atioL ~o 
la perception !) peut apprécier le confort des véhi­
cules Bhe 1/2 livrés par SUI, BBC et Gangloîf, et le 
soin apporté à l' établissement de la ligne, des sta­
tions et des installations de sécurité. 

Redescendu au Romerhof ~ le tram 8 nous ccnduit direc­
tement à l a gare dP. Selnau, point de départ des deux 
l ignes du SZIT, l'une à voie normale et com·a.nt CIT 
conduisant à travers le Sihl tal jusqu'à Sihlbr-.igg, 
l'autre à voie normale également, mais avec courant 
continu 1200 V, grimpant au soIDil!et de l'Uetliterg, 
petit Salève des Zurichois, d'où l'on jouit d'un :pano­
r ama de toute beauté sur l'agglomération. Cette ligne 
de 8 km a la particulari té de grimper des rampes de 
70 'foe en simple adhérence; d'autre part le tronçon 
commun avec la ligne du Sihltal entre Selnau et 
Giesshubel a coniraint 1 1Uetliberg à capter le courant 
par un pantographa décentré, ce qui ne manque pas de 
donner, de face, une curieuse coupe aux véhicules. 

A l'arrivée à 1 1Uetliberg, les plus snortifs n'hésitent 



pas à gravir les derniers mètres conduisant au 
sommet, alors que leurs col lègues, blasés, les 
attendent devant une bière au Buffet de la Gare. 
A la descente, la cohorte AG.MT quitte le train à 
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la halte de Triemli afin de rejoindre à son terminus 
une composition Be4/6 + Be4/6 de la l igne 14, qui 
allait nous ramener en direction de la Gare Centrale. 
1 1horaire nous le permettant , nous nous accordons 
encore un petit détour jusqu'à Kirche Fluntern en 
empruntant les lignes 5 et 6. 

La doublure du train de 1800 heures, formée intégra­
lement de voitures lourdes SNCF, a l lait nous permettre 
de traverse!' la Suisse, bercé pa.r la douce mél odie 
d'un "plat'~ et par l'insonorisation de ce délicieux 
I!la.tériel (presque) d'un aut re s i ècl e , qui mériterait 
d'enrichir la collect ion de 11AGMT ! 

~-**** 
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MIMI .... POTINS 

.De nouvelles livrées à la CGTE ••• 

Depuis plus d'un an, l'UST (Union Suisse des Entreprises 
de Transport) préconise une couleur uru.fiée pour les 
véhicules des transports publics urbains de Suisse~ 
afin de les rendre mieux reconnaissables ùes usagers et 
des automobilistes. En effet, depuis début 1974s un 
nouvel article de la LCR accorde la priorité aux véhi­
cules des transports publics au sortir des arrêts; 
encore convi ent-il que ces véhicules soient distincts 
des autres véhicules circula.nt dans le tr-a.fïc (autoca:e 
privés •• • ). Une unification dans le cadre helvéti~ue 
éviterait ainsi des erreurs de l a part d ' automcbi~istes 

se rendant dans d'autres villes; la t~che àe i•usagcr 
serait également faci l itée l orsqu' il veut c~pruntcr u..~ 
tra...YJ.sport public dans une autre ci té. 

Reste à savoir si tous l es r éseaux accepte::-l)nt. aus3i 
facilement d'abandonner l eur couleur ac~~elle , qui 
souvent fait pa.:r.tj_e du .. folklore" (Zurich avec son 
célèbre bleu et crème, Bâle avec son vert, etc • •• ) ! 

Un premi er essai eu lieu à Berne, sur le ~rolleybus 
articulé No 29, lequel a reçu une livrée jaune canari 
avec une large bande noire sous les fenêtres, le tout 
rehaussé par les armes de la ville. Cette couleur, assez 
surprenante, même s i elle rendait l e véhlcule particu­
lièrement voyant, ne déclencha pas l'enthousiasme des 
citoyens . D' autres essais , sur des autobus articulés, 
eurent lieu avec un orange métallisé. FiP.alement, 
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c'est la couleur adoptée pour les nouveaux véhicules 
ferroviaires de la communauté SZB/VBW, mis en service 
en mai 1974, couleur qui a également été appliquée sur 
un autobus Mercedes type Vov, q_ui l'emporta. Il s 1 agit 
d 'un orange lumineux, coupé au dessous des fenêtres 
par une large bande ivoire. 

Suivant ces recommandations, la CGTE sortait début 
décembre la motrice Be 4/4 715 avec cette nouvelle 
livrée, surprenante au premier abord , mais assez gaie 
il faut l e dire, pour autant que le véhicule soit 
correctement entretenu, sinon le véhicule aurait assez 
vite l'aspect d'un véhicule de service ! Il nous 
semble cependant q_ue le véhicule serait plus harmonieux 
si les portes étaient entièrement peinte en ivoire 9 

comme la bande latérale (c'est d'ailleurs de qui a été 
fait sur les véhicules SZB/VBW). 

Pour l'instant, aucu..ne remorque n'a encore reçu la 
nouvelle livrée, et la 715 offre un panachage assf)z; 
curieux lorsqu'elle tracte une remorque 1iccq de roch€~!. 

Du côté des véhicules routiers, le bus 950 & égale~ent 
reçu la nouvelle couleur "carotte"; ici également n~us 
émettrons un avis personnel : les portes pourr~üent 
être entièrement peinte en ivoire, et la bande l atél·alc 
supporterait d'être un peu plus large 

Frein..<l ••• 

Dans notre Bulletin de septembre, nous vous présentions 
nos deux véhicules et utilisions dans la description de 
leurs caractéristiques des abréviations quant aux ty-pcs 
de freLYJS. Voici la 11clé11 de ces abréviations 

C Frein électrique rhéostatique avec 
moteurs à autoexcitation 

Hs Frein manuel à vis 



WDi : Frein à air comprimé Westinghouse 
différentiel 

Y : Frein électri que à solénoïde alimenté 
par courant de moteur 

Circulations de nos véhicules ••• 
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Samedi 19 octobre : Location privée; Be 4/4 67 en 
solo. Haut-le- pied Jonction-Augustins; AugttStins­
Gare des Eaux Vives; stati onnement sur voie de 
garage, collation à bord; r etour aux Augustins, puis 
hlp Jonction • Wat tman : M. Ranzoni. 

Samedi 10 novembre : Essais pour la course du 11.11; 
Be 4/4 67 en solo; Jonction-Augustins-Gare des Ea'.l.X 
Vives-Augustins-Jonction. 

Dimanche 11 novembre : Course d'automne de 1 1AGNT. 
Be 4/4 67 + B4i 363; Jonction-Augustins-C:i.êne Bom:g 
Gare-Rive-Gare des Eaux Vives-Carouge-Jonction. 
Cent q'..28.tre vingts passagers; wattma..'11 : M. Germond. 

Du 16 au 24 décembre : "Tram de Noël" mis an mar·che 
par le Grand Passage. Be 4/4 67 en solo, décor éeo 
Navette chaque jour (sauf dimanche) de 1400 à 1745 
entre Molard-Augustins et Molard-Gare des E.s.ux Vi.vcs. 
Wattman : M. Ranzoni, dans un resplendissant 11·,.mi.for.:r:.e" 
de Père Noël ! 

Une motrice genevoise à deux essieux ressuscite.~. 

En 1961 , la compagI'lie du chemin de fer ~..artigny­
Chatelard achetait à la CGTE la Be 2/2 125 (dite 
"Ceinture") dans le but de la trarisformer en motrice 
de service pour ses tronçons à adhérence. Elle èevait 
r emplacer la Xe 2/2 81 (ex-Limmattalstrassenbahn); 
les travaux de transfo:r-mation débutèrent œais ne Îïl.rerlt 
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La Be 2/ 2 125 à Vevey le 2 .11. 74; elle rejo int le BC par ses propres moyens 

en tractant la 82 21 de l'AL (Photo G. HADORN) 

Le " Tram de Noël" (Be 4/4 67) dans la boucle des Augustins (Photo E. RAHM) 



jamais achevés. 

Le MC a reçu è.ans le c ourant de l'au.tomne.pl u.s:ieurs 
véhicules des V:BZ : Xe 2/2 1905 et 1906, Be 2/2 
1017 et 1019; ces véhicules, miéux adaptés, seront 
utilisés comme véhicul es de service, et l a Be 2/2 
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125 devenue inutile pour le NC fut cédée au chemin de 
fer touri:stique Blo~y/Cl1.a.lllby. Le 2 novembre, elle 
arrivait à Vevey, d'où. elle prenait àirec t emen t le 
rai l pour Blonay; en effet durant son stage de 13 
ans dans les dépôts du I1C à Vernayaz, la 125 fut 
équipée de ba.'1.dages de type chemin de fer, et d 1u.n 
nouvel équipement électrique. 

Si nous regrettons que cette i ntéressante pièce n 1ait 
pu rejoind.re Genève pour des r aisons teclL.'riques, nous 
sommes rassurés en sachant qu ' elle se trouve en 
d 1 exceilentes mains auprès de nos arnis du BC . Il ne 
nous reste qu'à encourager nos membres (dont ylusieurs 
sont également du BC) à aller souvent rendre v~sit8 
à cette motrice au dépôt de Cti..a.ulin; elle les trans~ 
portera même de Chamby à Chauli.n dès 1 1 an procr!fl.in 
puisqu'elle va venir en renfort de la Be 2/2 33 de 
TN. 

Tram de Noël. •• 

Depuis 1958, Zurich Yoi t circuler chaqu.e a..'lnae au 
mois de décembre le 111'18.:rli-Tram" sur l ' initiative 
des magasins Jelmolip et avec la colls.boration düs 
VEZ. Une a..~cienne motrice à deux essieux, l a Be 2/2 
1208 construite en 1912, a été transformée à. cet eîfet 
dans son aspect extéTieti.:r : on y a e.djcj_nt des guir­
landes lumineuses, e·t; 1 1a.l'lcienne liv-.rée bleue et 
blanche a été remplacée par un fond blanc sur lequel 
on trouve des dessins illustrent le thème de Noël . 
Durant quelques jours au mois de décembre~ le ?àre 
Noël comme wattmar19 assisté d 1anges qui distr'ibuent 
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des friandises, véhicule les enfants des clients sur 
un circuit reliant la Bc'll'iILhofstrasse, la Gare, 
Central, le Li.rnmatqu.ai, Bellevue et la Bahnhofstra.sseo 

Cette année le Grand Passage (qui fait partie du 
groupe Jelmoli) a introduit cette attraction pour l es 
gosses de Genève. Depuis le 16 décembre, et jusqu'au 
24~ chaque après-midi notre Be 4/4 67 fait la navette 
entre le Molard et les boucles des Augu:::itins et de la 
Gare des Eaux-Vives. A cette o~casion, la motrice a 
été décorée de sapin, de g~irlandes électriques et de 
dessins de Noël; l'intérieur du véhicule a également 
été métamorphosé en paradis du Père Noël. Auz. commandes 
du tram, le Père Noël en personne ~ Plus précisément 
Monsieur A. Ranzoni~ employé CGTE depuis 28 &.-is, et 
membre AGM'l.', encapuchonné dans sa cape rouge, et es~ 
sayant de ne pas trop manger sa vénérable barbe blanche 
en coton r..ydrophile ! Dans la motrice 1 de3 anges 
accueillent les bambins et font passer de la musique 
de circonstance grâce à la sonorisation installée à 
cette occ~sion. Le Père Noël~ entre deu.~ arrêts? 
distribue généreusement. des carame ls aux plus -:?..1.~dacieuz 
q_ui osent l 'e.pprocher ! 

Notre bonne vieille 67 a ainsi trouvé une occes icn de 
plus de prouver que sa sauvegarde n 1 est pas si i:t·rei·­
sonnable que celà. A côté du plaisir qu'elle procure 
aux amateurs quelques fois l' a..'1 en sortant sa · r e::norqu.e r 
à l'intérêt qu'elle :::-éveille chez les amoureux du 
Vieux-Genève et de son passé des tramways, ell'9 procure 
encore de l~ joie à des centaines de gosses lors de 
cette sortie publicitaire du Père Noël. Et qu..i. sait si 
un jourt si on lui prête vie, elle ne serait pas ttstar" 
de cinéma ! ! 

Nouvelles motrice~ ar~icul~es • • • 

Dans notre précédent Bullet:Ln.t nous vous ar ... YJ.onci~ns l a 
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présentation des nouvelles Be 4/6 795-799, achetées 
d 1 occasion au réseau d' .A.i.x-1.a-ChapeEe. Afin de vous 
offrir un article completr nous attendons la sortie 
du premier véhicule de révision de chez Schinàler à 
Prattelnp sortie prévue pour la mi-janvier. 

Chaque mois un nouveau véhicule arrivera à Genève; 
ces motrices circuleront tout de suite avec la nou­
velle livrée ,.carotten préconisée pa.r l 'UST. Patience 
donc jusqu'au Bulletin AGMT No 4 qui vous offrira de 
l'actualité toute fraîche ! 

Nouvelle livrée (suite) ••• 

Au moment d'imprirr.er ce Bulletin (début de l'an nou­
veau), nous pouvons encore vous a.rmoncer que la 
Be 4/4 724 a également reçu la nouvelle livrée orange. 



DANS NOS PROCHAINS NUMEROS ••• 

- Les véhicules CGTE au cours du siècle (suite) 

- Questionnez, on vous répondra l 

- Les nouvelles Be 4/6 de la CGTE (ex- Aachen) 

- Mini-potins 

- Disparition du r éseau-tramway d 1Aachen 

- etc . •• etc ••• 

** ** I 

fil."'DACTION 

Eric RAHM 

~~ * * * 

POUR TOUTE COMMUNICATION AVEC L'AGMT 

Président Stéphane GOLAY 
4 B, rue Louis Curval 
1206 GENEVE 

Secrétaire : Eric RAHH 
62 B, av . des Grandes Communes . 
1213 ~ 

CCP : 12 - 22155, Genève 
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PUBLICITE 

L'AGMT assure la distribution des séries de photos, 
des cartes postales et brochures de l'AMUTRA, as­
sociation dont dépend le musée des vicinaux belges 
de Schepdal. 
Une liste contenant la description des séries 
parues, ainsi que les conditions de commande, vous 
sera remise contre envoi d'une enveloppe timbrée, 
à votre adresse, au secrétaire de l'AGMT. · 

Notre membre, M. Francis du Pan, 11 avenue du Bois 
de la Chapelle, 1213 Onex, assure la représentation 
pour la Suisse des séries photographiques de 
Monsieur Jacques Bazin (membre AGMT de la. banlieue 
parisienne !). Près de 200 série~ sont à votre 
disposition : tramways français, belges, suisses, 
allemands, vicinaux belges, secondairés français 
et suisses, circulations vapeur ••• ). Nous vous re­
commandons tout spécialement les deux séries CGTE 
qui s ont exceptionnelles. 
Une liste complète vous sera r e mise contre envoi 
d'une e nve loppe timbrée avec votre ad_resse à 
M. du Pan. 




